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Alain marchandisse & Bertrand schnerb    

Et pour aller devers le roy d’Aragon…
Une relation de voyage du seigneur de Créquy et de Toison d’or 
(mai-octobre 1461)

Au sein de l’ensemble des récits de voyage de la fin du Moyen Âge, genre littéraire 
composite1, les relations faites par des officiers d’armes constituent un groupe à part. 
L’itinérance faisant partie intégrante de leur vie, étant donné la nature des missions 
qui leur étaient confiées, ces personnages étaient des voyageurs, souvent à long rayon 
d’action2. Ce caractère spécifique explique qu’ils aient été à l’origine de la production 
de textes relatifs au voyage. Le livre de la description des pays, que l’on pourrait définir 
comme un guide à l’usage des nobles voyageurs et des officiers d’armes gyrovagues, 
est, de ce point de vue, une œuvre d’une grande signification3. Berry, roi d’armes 
de France, y rassemble des données réunies à l’occasion de ses déplacements. Mais à 
côté d’un livre dont l’auteur avait l’ambition d’enrichir la culture de ses contemporains 
désirant, comme lui, se délecter et prendre plaisir à veoir le monde4, il existe aussi 
des relations de voyage ponctuelles qui tiennent plus du rapport administratif rédigé 
à l’issue d’une mission effectuée sur ordre que d’un ouvrage didactique du type du 
livre du héraut Berry : les descriptions géographiques ou ethnographiques en sont 
absentes, le récit étant centré sur le déroulement et l’accomplissement de la mission, 

	 1	 Cf. Europäische Reiseberichte des späten Mittelalters. Eine analytische Bibliographie, dir. W. Paravicini : 
Chr. Halm, Deutsche Reiseberichte ; J. Wettlaufer et J. Paviot, Französische Reisebereichte ; 
D. Kraack et J. Hirschbiegel, Niederländische Reiseberichte, 3 vol., Francfort-sur-le-Main, 
Peter Lang, 1994-2000 (Kieler Werkstücke, Reihe D, Beiträge zur europäischen Geschichte des späten 
Mittelalters, 5, 12, 14).

	 2	 À titre d’exemples, cf. J. Paviot, « Une vie de héraut : Jean de la Chapelle, poursuivant Faucon, 
héraut Savoie (1424-1444) », dans Le héraut, figure européenne, dir. B. Schnerb, Revue du Nord, t. 88, 
2006, p. 683-692 ; J. Paviot et E. Pibiri, « Voyages et missions de Jean de la Chapelle, poursuivant 
Faucon, héraut Savoie, 1424-1444 », Bollettino storico-bibliografico subalpino, t. 106, 2008, p. 239-285 ; 
A.-Br. Spitzbarth, Ambassades et ambassadeurs de Philippe le Bon, troisième duc Valois de Bourgogne 
(1419-1467), Turnhout, Brepols, 2013 (Burgundica, 21), passim, notamment p. 385-391 ; A. Grosjean, 
Toison d’or et sa plume. La Chronique de Jean Lefèvre de Saint-Rémy (1408-1436), Turnhout, Brepols, 
2017 (Burgundica, 25), passim, notamment p. 74-83.

	 3	 Gilles Le Bouvier, dit Berry, Le livre de la description des pays, éd. E.-T. Hamy, Paris, E. Leroux, 
1908 (Recueil de voyages et de documents pour servir à l’histoire de la géographie depuis le xiiie siècle 
jusqu’à la fin du xvie siècle, 22).

	 4	 Ibid., p. 29.

Écrire le voyage au temps des ducs de Bourgogne, Jean Devaux, Matthieu Marchal & Alexandra 
Velissariou (éd.), Turnhout, 2021 (Burgundica, 33), pp. 129-139.
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but du déplacement. Un parfait exemple de ce type de texte est la relation faite par 
Philippe de Croix, roi d’armes de Flandre, du voyage effectué entre le 19 octobre 
1428 et le 16 janvier 1430 par une ambassade bourguignonne envoyée au Portugal 
par le duc Philippe le Bon – une relation mise à profit par Jean Lefèvre, seigneur de 
Saint-Rémy, alias le roi d’armes Toison d’or, pour la rédaction de sa chronique5. On 
se trouve là en présence d’un rapport diplomatique réalisé pour le duc de Bourgogne 
afin de rendre compte de l’accomplissement d’une mission essentielle puisqu’elle 
concernait le mariage du prince6. Il est intéressant de constater que le soin de le 
rédiger revint à un officier d’armes de haut rang, car ce fait montre par là même la 
relation particulière du héraut au voyage et à la diplomatie7.

Un autre exemple, moins développé, est la relation d’un autre grand voyage 
diplomatique entrepris entre mai et octobre 1461. Ce texte est intégré au procès-verbal 
établi à l’issue du dix-huitième chapitre de l’ordre de la Toison d’or tenu à Saint-Omer 
du 2 au 6 mai 14618. Ce procès-verbal contient en effet le récit du périple accompli 
par deux ambassadeurs du duc de Bourgogne, Jean V, seigneur de Créquy9, et le 
roi d’armes Toison d’or. Ces deux personnages avaient été chargés d’aller porter le 
collier de l’ordre à Jean II, roi d’Aragon, nouvellement élu10.

	 5	 Portugal et Bourgogne au xve siècle. Recueil de documents extraits des archives bourguignonnes (1384-1482), 
éd. J. Paviot, Lisbonne, Paris, Centre culturel Calouste Gulbenkian, Commission nationale pour la 
commémoration des découvertes portugaises, 1995, p. 205-218. Cf. aussi B. Schnerb, « Rois d’armes, 
hérauts et poursuivants à la cour de Bourgogne sous Philippe le Hardi et Jean sans Peur (1363-1419) », 
dans Le héraut, figure européenne, p. 529-557, en particulier p. 554.

	 6	 Sur l’ambassade, cf. M. Sommé, Isabelle de Portugal. Une femme au pouvoir au xve siècle, Villeneuve-
d’Ascq, Presses universitaires du Septentrion, 1998, p. 26-31. Cf. aussi Europäische Reiseberichte des 
späten Mittelalters, t. 3, Niederländische Reiseberichte, p. 61-67.

	 7	 Sur cet aspect particulier, cf. A.-Br. Spitzbarth, « La fonction diplomatique des hérauts : l’exemple 
de la cour de Bourgogne au temps de Philippe le Bon (1419-1467) », dans Le héraut, figure européenne, 
p. 559-576.

	 8	 Die Protokollbücher des Ordens vom Goldenen Vlies, éd. S. Dünnebeil, t. 1, Herzog Philipp der Gute, 
1430-1467, Stuttgart, Thorbecke, 2002 (Instrumenta, 9), p. 154-156. Sur le déroulement du chapitre de 
Saint-Omer, cf. Fr. de Gruben, Les chapitres de la Toison d’or à l’époque bourguignonne (1430-1477), 
Louvain, Leuven University Press, 1997 (Mediaevalia Lovaniensia, Series 1, Studia 23), p. 289-311.

	 9	 Sur ce personnage et sa famille, il existe un travail universitaire resté inédit : M. Becuwe, Le lignage 
de Créquy aux xive et xve siècles, 2 vol., Mémoire de Master, Villeneuve-d’Ascq, Université Lille 3 – 
Charles-de-Gaulle, 2007.

	 10	 Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 135. Sur les relations de Jean II d’Aragon avec l’État bourguignon, 
cf. notamment J. Calmette, Louis XI, Jean II et la révolution catalane (1461-1473), Toulouse, Paris, 
Privat, Picard, 1903 (Bibliothèque méridionale, 2e série, 8) ; J. Vicens Vives, « La politique européenne 
du royaume d’Aragon-Catalogne sous Jean II (1458-1479) », Annales du Midi, t. 65, 1953, p. 405-414 ; 
A. de Ceballos-Escalera y Gila, « Jean II d’Aragon, roi d’Aragon, de Navarre et de Sicile », dans 
Les chevaliers de l’ordre de la Toison d’or au xve siècle. Notices bio-bibliographiques, dir. R. de Smedt, 
Francfort-sur-le-Main, Peter Lang, 2000 (1re éd., 1994) (Kieler Werkstücke, Reihe D, Beiträge zur 
europäischen Geschichte des späten Mittelalters, 3), p. 137-139 (no 57). Sur la réception de l’ambassade 
à la cour d’Aragon, cf. C. Marinesco, « Documents espagnols inédits concernant la fondation de 
l’ordre de la Toison d’or », Comptes rendus des Séances de l’Académie des Inscriptions et Belles-Lettres, 
t. 100, 1956, p. 401-417, en particulier p. 409-410 et 414-415. Brève évocation de l’événement, dans le 
cadre d’une alliance tripartite Aragon, Portugal et Bourgogne, dans J. Vicens Vives, Juan II de Aragón 
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Comme tous les textes de ce genre, ce procès-verbal s’ouvre sur la mention de la 
date et du lieu, suivie de la liste des chevaliers présents, les autres ayant envoyé leurs 
procuracions ainsi qu’il est accoustumé de faire11. Vient ensuite la liste des chevaliers 
à remplacer – cinq qui sont morts depuis le dernier chapitre et un dont l’élection a 
été tenue pour nulle – et des six nouveaux élus ; parmi ceux-ci figure Jean II d’Aragon, 
frère et successeur d’Alphonse V, élu lui-même en 1445, décédé en 1458 et qu’il avait 
donc fallu remplacer12. Est alors précisé le but du voyage que les deux ambassadeurs 
de l’ordre devaient entreprendre :

Et pour aller devers le roy d’Aragon et de Navarre furent ordonné monseigneur de 
Crequy et Thoison d’or, pour lui signiffier son election [et] luy pourter le collier ou 
pent la Thoison d’or13.

Cette phrase introduit l’exposé du voyage proprement dit dans lequel est intégré 
le texte du discours que le seigneur de Créquy prononça devant le roi d’Aragon avant 
la remise solennelle du collier de l’ordre. C’est à ce stade qu’il faut poser la question 
de la composition et de la rédaction de cette relation. Il apparaît en effet que le texte 
qui nous est parvenu a été intégré au procès-verbal du chapitre de Saint-Omer par 
Martin Steenberch, greffier de l’ordre, qui venait de remplacer Jean Hibert dans 
cette fonction14. Il est cependant probable que la version finale fut réalisée à partir 
d’informations fournies par l’un des participants au voyage et il n’est pas trop audacieux 
d’émettre l’hypothèse d’une rédaction primitive due à la plume de Jean Lefèvre de 
Saint-Rémy, alias Toison d’or – on verra plus loin pourquoi15.

Le rapport utilisé par Martin Steenberch fut probablement conçu dans un 
triple but : il l’était d’abord comme un document entrant dans le cadre de l’action 
diplomatique ; il servait ensuite à informer les confrères de l’ordre sur le déroulement 
et le bon accomplissement de la mission confiée à l’un des leurs et à leur roi d’armes ; 
il était enfin également destiné à rappeler comment se déroulait la remise du collier 
aux nouveaux chevaliers et devait avoir toute sa place dans des procès-verbaux voués 
à la conservation de la mémoire de l’ordre16.

(1398-1479) : monarquía y revolución en la España del siglo xv, dir. P. Freedman et J. M. Muñoz i Lloret,  
Pampelune, Urgoiti Editores, 2003, p. 210.

	 11	 Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 154.
	 12	 Cf. P. van Peteghem, « Alphonse V, le Grand ou le Magnanime, roi d’Aragon, de Sicile et de 

Sardaigne », dans Les chevaliers de l’ordre de la Toison d’or, p. 95-99 (no 41).
	 13	 Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 154. Nous ajoutons la conjonction et afin de rétablir une syntaxe 

correcte.
	 14	 Ibid., p. 22, 122, 134-135. Sur la carrière de ce secrétaire ducal, cf. P. Cockshaw, Prosopographie des 

secrétaires de la cour de Bourgogne (1384-1477), Ostfildern, Thorbecke, 2006 (Instrumenta, 16), p. 92-94 
(no 95) (cet auteur donne cependant par erreur la date de 1463 pour l’entrée en fonction de Martin 
Steenberch en tant que greffier de l’ordre de la Toison d’or).

	 15	 Sur la technique d’écriture du roi d’armes et son utilisation de procès-verbaux et de notes, 
cf. A. Grosjean, Toison d’or, passim, notamment p. 167-170.

	 16	 Cet aspect de mémorial protocolaire à fonction didactique se retrouve, par exemple, dans le procès-
verbal de la remise par le héraut Lorraine, de la déclaration de guerre de René II d’Anjou, duc de 



 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 

 

© BREPOLS PUBLISHERS 
THIS DOCUMENT MAY BE PRINTED FOR PRIVATE USE ONLY.  

IT MAY NOT BE DISTRIBUTED WITHOUT PERMISSION OF THE PUBLISHER. 

alain marchandisse & bertrand schnerb132

Sur les six chevaliers nouvellement élus, deux, Philippe Pot, seigneur de la Roche17, 
et Louis de Bruges, seigneur de Gruuthuse18, étaient présents à Saint-Omer au moment 
de leur élection. Ceux-là purent donc recevoir le collier et prêter, entre les mains du 
duc, le serment requis par les statuts de l’ordre19. Pour les absents, la remise du collier 
devait se faire à domicile. Le plus important d’entre eux – et le plus lointain – était 
le roi d’Aragon. Il était nécessaire de lui envoyer une ambassade. Le souverain et les 
confrères choisirent pour se rendre auprès de lui le seigneur de Créquy, chevalier de 
l’ordre depuis sa fondation, conseiller et chambellan du duc, un de ceux qui, parmi 
eux, avaient la plus grande expérience diplomatique20 ; il devait être accompagné du 
roi d’armes Toison d’or qui, lui aussi, était un habitué des ambassades21.

La comptabilité du receveur général des finances permet de savoir que le seigneur 
de Créquy quitta Saint-Omer le 24 mai 1461, que son voyage dura cent dix-neuf jours, 
qu’il revint auprès du duc de Bourgogne le 19 septembre suivant et ne fut remboursé 
de ses frais qu’en janvier 1462 :

A messire Jehan, seigneur de Crequi, chevalier, conseillier et chambellan de mondit 
seigneur, la somme de mil frans dicte monnoie, laquelle icellui seigneur lui a, de sa grace, 
ordonnee prandre et avoir de lui pour une fois, pour et en recompensacion des pertes, 
frais et despens par luy euz et soustenus ou voyage que, nagueres et derrenierement, 
il a fait, par le commandement et ordonnance de mondit seigneur, par devers le roy 
d’Aragon et lui porté et presenté, de par icellui seigneur, le colier de son ordre ou pend 
la Thoison d’or, en quoy il a vacqué depuis le xxiiiie jour de may, que lors il se parti 
de la ville de Saint Omer, jusqu’au xixe jour de septembre ensuivant mil iiiic lxi, ou 
sont, lesdis jours inclux, cxix jours […]22.

Avant son départ, le 21 mai 1461, le seigneur de Créquy avait reçu 240 livres de 
40 gros de Flandre en prest et paiement sur son voyage qu’il fait presentement par le 
commandement de mondit seigneur en certains lieux et pour matieres secretes dont icellui 
seigneur ne veult autre declaration estre faicte23. Si l’on combine les données fournies 
par les documents comptables et la relation du voyage en Aragon, on constate que 
le seigneur de Créquy et Toison d’or ne partirent pas ensemble de Saint-Omer ; le 

Lorraine, à Charles le Téméraire devant Neuss au printemps 1475. Cf. J. Schneider, Lorraine et 
Bourgogne (1473-1478). Choix de documents, Nancy, Presses universitaires, 1982, p. 55-57 (no 15).

	 17	 Cf. A. Leguai, « Philippe Pot, seigneur de La Roche-Nolay et de Châteauneuf », dans Les chevaliers 
de l’ordre de la Toison d’or, p. 146-148 (no 60).

	 18	 Cf. M. P. J. Martens, « Louis de Bruges, seigneur de Gruuthuse », dans ibid., p. 148-151 (no 61) ; Id., 
Lodewijk van Gruuthuse. Mecenas en europees diplomat ca. 1427-1492, Bruges, Stichting kunstboek, 1992.

	 19	 Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 154.
	 20	 Jean V, seigneur de Créquy, avait participé à des négociations et à des missions diplomatiques depuis 

1435. M. Becuwe, Le lignage de Créquy, t. 1, p. 80-87 ; A.-Br. Spitzbarth, Ambassades et ambassadeurs 
de Philippe le Bon, passim.

	 21	 Cf. ibid., passim ; A. Grosjean, Toison d’or, p. 74-83.
	 22	 Mandement du duc donné le 19 janvier 1462 (n. st.). Lille, Archives départementales du Nord, B 2045, 

fol 250v ; M. Becuwe, Le lignage de Créquy, t. 2, p. 333 (PJ 240).
	 23	 Lille, Archives départementales du Nord, B 2040, fol. 156r ; M. Becuwe, Le lignage de Créquy, t. 2, 

p. 332 (PJ 238).
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premier, d’après l’article de compte précédent, partit le 24 mai, alors que le roi d’armes 
donnait encore quittance au receveur général le 6 juin pour une somme de 120 livres 
à lui versée en prêt pour entreprendre le même voyage :

A Thoison d’or, conseillier et roy d’armes de mondit seigneur, la somme de six vins livres 
dudit pris aussi en prest et paiement sur son voyage qu’il a fait de ladicte ville de Saint 
Omer en aucuns lieux et pour matieres et afferes secretes avec et en la compaignie de 
monseigneur de Crequi, dont mondit seigneur ne veult autre declaration estre faicte. 
Par sa quictance faicte le sixiesme jour dudit mois de juing oudit an lxi cy rendue, 
ladicte somme de vixx livres de xl gros24.

En effet, il apparaît que Toison d’or agit seul lors des premières étapes du voyage 
et qu’il ne retrouva le seigneur de Créquy que plus tard, au Puy-en-Velay25. On 
ne sait pourquoi les deux ambassadeurs avaient quitté Saint-Omer séparément ; 
l’hypothèse d’un pèlerinage au Puy entrepris par le chambellan du duc avant de partir 
pour l’Aragon n’est pas à négliger, bien que rien ne permette de la confirmer de façon 
péremptoire26. Quoi qu’il en soit, le fait que le début du voyage n’ait concerné que 
le roi d’armes engage à déduire, comme nous l’avons écrit plus haut, que ce dernier 
fut le rédacteur de la version primitive du récit.

La première étape, après le départ de Saint-Omer, fut la ville de Roye, où résidait 
alors Guy, seigneur de Roye, l’un des chevaliers nouvellement promus27. Il reçut le 
collier des mains de Toison d’or tres aggreablement et en grant reverence28. De Roye, le 
roi d’armes se rendit à Châtel-sur-Moselle, lieu de résidence de Thibaud IX, seigneur 
de Neufchâtel, maréchal de Bourgogne, qui avait été, lui aussi, élu par les chevaliers 
de la Toison d’or lors du dix-huitième chapitre29. Le récit, pour ce qui traite du voyage 
lui-même, est ici très sec, l’important étant la remise du collier et la déclaration du 
récipiendaire ; il n’est fait mention que d’un voyage direct sans que les régions et les 
villes traversées soient précisées30 :

De ladite ville de Roye ledit Thoison d’or tira son droit chemin a Chastel sus Meselle, ou 
il trouva ledit mareschal de Bourgoingne et lui signiffia sadite election, lui presenta le 

	 24	 Lille, Archives départementales du Nord, B 2040, fol. 156v ; M. Becuwe, Le lignage de Créquy, t. 2, 
p. 333 (PJ 239).

	 25	 Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 155.
	 26	 Sur ce pèlerinage vers un grand sanctuaire marial, cf. V. Reinburg, « Les pèlerins de Notre-Dame du 

Puy », Revue d’Histoire de l’Église de France, t. 75, 1989, p. 297-313.
	 27	 Cf. B. Schnerb, « Guy, seigneur de Roye. Ung moult notable et vaillant chevalier », dans Autour de la 

Toison d’or. Ordres de chevalerie et confréries nobles aux xive-xvie siècles. Rencontres de Vienne  
(24-27 septembre 2018), dir. A. Marchandisse et G. Docquier, coll. B. Schnerb, Publication du 
Centre européen d’Études bourguignonnes (xive-xvie s.), t. 59, 2019, p. 41-64.

	 28	 Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 154.
	 29	 Cf. J. Debry, « Thibaud IX, seigneur de Neufchâtel, d’Épinal et de Châtel-sur-Moselle », dans Les 

chevaliers de l’ordre de la Toison d’or, p. 141-146 (no 59) ; B. Schnerb, « L’honneur de la maréchaussée ». 
Maréchalat et maréchaux en Bourgogne des origines à la fin du xve siècle, Turnhout, Brepols, 2000 
(Burgundica, 3), p. 76-78.

	 30	 Il est possible que Toison d’or, depuis Roye, ait emprunté l’itinéraire passant par Noyon, Soissons, 
Reims, Châlons, Vitry-le-François, Saint-Dizier, Joinville, Neufchâteau et Mirecourt.
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collier de l’ordre de la Thoison d’or, lequel il receu[t] en tresgrant reverence en merchiant 
mondit seigneur et les freres et chevaliers dudit ordre et promit que toutes et quantesfois 
que plairoit [a] mondit seigneur le duc, il seroit prest de faire les sermens appartenans 
de faire audit ordre de la Thoison d’or31.

De Châtel-sur-Moselle, le roi d’armes s’en alla au Puis en Overgne, ou il trouva 
ledit seigneur de Crequy32. Là encore, le texte ne mentionne aucun itinéraire. Il n’est 
évidemment pas impossible que Toison d’or ait emprunté la route qui, par Épinal et 
Luxeuil, permettait d’atteindre la Franche-Comté par le nord33. De là, par Besançon, 
Chalon-sur-Saône, Mâcon et Lyon, il était possible de suivre la route de pèlerinage 
menant au Puy.

Du Puy, les ambassadeurs du duc de Bourgogne prirent la route du royaume 
d’Aragon. L’auteur du rapport, sans donner un itinéraire précis, énumère toutefois 
les contrées traversées, citant le Gévaudan, le Languedoc et la Catalogne34. Il ne fait 
allusion ni à la route suivie, ni aux villes traversées ; il ne mentionne pas les étapes 
et ne signale ni les franchissements de cours d’eau ni le passage de montagnes. De 
manière significative, les détails concernant le voyage se font plus précis à partir du 
moment où le seigneur de Créquy et Toison d’or parviennent à Calaten (Calatayud) 
où se trouvaient alors le roi Jean II et sa cour35. Dès lors des éléments de chronologie 
apparaissent et surtout l’auteur donne une description du cérémonial de réception 
des ambassadeurs bourguignons, le roi d’Aragon ayant été naturellement informé 
de leur prochaine arrivée36. Ce cérémonial est caractérisé par des marques d’estime 
et d’honneur dont la première est l’envoi d’une escorte nombreuse et brillante à la 
rencontre des visiteurs. L’auteur de la relation du voyage précise en effet que les deux 
ambassadeurs bourguignons furent reçus, à leur approche, par deux évêques, un 
comte, un vicomte, le vice-roi de Sicile37, le maistre de Montaise – le maître de l’ordre 
de Santa María de Montesa38 – et grant nombre des chevaliers, escuiers et gens d’estat, 

	 31	 Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 154-155. Nous ajoutons la préposition a après plairoit.
	 32	 Ibid., p. 155.
	 33	 J. Richard, « La Lorraine et les liaisons internes de l’État bourguignon », Le Pays lorrain, t. 58/3, 

1977, p. 113-122.
	 34	 Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 155.
	 35	 Pour se rendre du Puy-en-Velay jusqu’à Calatayud, les deux ambassadeurs ont pu passer par 

Châteauneuf-de-Randon, Mende, Millau, Béziers, Narbonne, Perpignan, Barcelone, Lerida et 
Saragosse.

	 36	 Sur cet aspect des usages de cour, cf. J. Huesmann, « La procédure et le cérémonial de l’hospitalité 
à la cour de Philippe le Bon, duc de Bourgogne », dans Les étrangers à la cour de Bourgogne. Statut, 
identité, fonctions, dir. B. Schnerb, Revue du Nord, t. 84, 2002, p. 295-317 ; E. Pibiri, « Être reçu à 
cour : l’accueil des ambassadeurs étrangers par les ducs Amédée VIII et Louis de Savoie », dans 
L’affermarsi della corte sabauda. Dinastie, poteri, élites in Piemonte e Savoia fra tardo medioevo e prima 
età moderna, dir. P. Bianchi et L. C. Gentile, Turin, Zamorani, 2006 (Corti e principi fra Piemonte e 
Savoia), p. 77-92.

	 37	 Giovanni de Moncayo (vice-roi de 1459 à 1462). Cf. Die Protokollbücher, éd. cit., p. 253.
	 38	 Lluis Despuig, maître de l’ordre de Montesa de 1453 à 1482. Cf. J. Leandro et O. Pérez, « Un 

modelo de promoción social nobiliario al abrigo de la monarquía : Frey Lluis Despuig, mestre 
de Montesa », dans Santa María de Montesa. La orden militar del Reino de Valencia (ss. xiv-xix), 
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officiers d’armes en cottes d’armes, huissiers et sergans d’armes, grant foyson trompettes et 
bien iijc chevaulx et plus39. L’importance numérique du cortège était à la fois un geste 
d’honneur et de courtoisie que l’on faisait aux deux envoyés de Philippe le Bon – à 
qui l’on montrait en quelle estime on tenait leur maître – et aussi une manifestation 
de la puissance de la cour d’Aragon. Il est par ailleurs à souligner ici que Toison d’or, 
s’il est bien le rédacteur de cette relation, s’attache à relever la présence des officiers 
d’armes et des trompettes dans la compagnie.

La réception à Calatayud se déroula en trois séquences : la première publique, 
la seconde privée et la troisième de nouveau publique. La première, probablement 
quelques jours après l’arrivée du seigneur de Créquy et de Toison d’or dans la ville où 
résidait la cour, fut délibérément organisée au moment d’une fête majeure, la nuyt de 
Nostre Dame miault iiijc lxj, afin de donner plus d’éclat au cérémonial et pour que les 
ambassadeurs bourguignons pussent être les témoins privilégiés du déploiement du 
faste de la cour d’Aragon. Ils furent en effet conduits auprès du roi Jean II en l’eglise 
Nostre Dame et y trouvèrent le souverain en compagnie de membres de sa famille – la 
reine, son épouse40, l’inffant dom Ferrant, son fils41, l’inffant dom Henry, son neveu42, 
ainsi que Gaston de Foix, vicomte de Castelbon, son petit-fils43 –, et de pluseurs grans 
seigneurs, chevaliers, escuiers et dames et damoiselles44. Le rite de l’accueil impliquait, 
de la part des ambassadeurs, des marques de respect : ainsi firent-ils la reverence au 
roy, a la royne et aux seigneurs qui la estoient, après quoi ils furent menez honorablement 
en leurs logis par grans seigneurs et gens de grant estat.

La deuxième séquence de la réception eut lieu quatre jours plus tard, le 19 août. 
Rien n’est dit de la manière dont les deux ambassadeurs passèrent les trois jours qui 
s’écoulèrent entre les deux audiences royales, mais il est possible qu’ils aient alors 
reçu la visite de grands seigneurs de la cour et de hauts personnages de l’hôtel du 
roi d’Aragon et que ceux-ci les aient guidés à travers la ville et les environs pour les 
distraire45. Quoi qu’il en soit, au jour de l’audience privée, le seigneur de Créquy 

dir. E. Guinot, F. Andrés, J. Cerdà et J. F. Pardo, Valence, Universitat de Valencia, 2019 (Nexus, 2),  
p. 345-358.

	 39	 Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 155.
	 40	 Jeanne Enriquez († 1468).
	 41	 Le futur roi Ferdinand II d’Aragon (le Catholique).
	 42	 Fils (1445-1522) de l’infant Henri d’Aragon († 1445), frère de Jean II.
	 43	 Gaston de Foix, vicomte de Castelbon, fils aîné de Gaston IV, comte de Foix, et d’Éléonore d’Aragon, 

fille de Jean II.
	 44	 Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 155.
	 45	 Sur l’hébergement des ambassadeurs et les visites qui leur sont faites, on peut se référer à l’exemple 

de la cour de Bourgogne et de la cour de Savoie : J. Huesmann, « La procédure et le cérémonial 
de l’hospitalité », p. 307-311 ; E. Pibiri, « Être reçu à cour », p. 80-85. L’on en trouve un autre bel 
exemple lors du premier séjour à la cour milanaise d’Antoine, Grand Bâtard de Bourgogne, durant le 
voyage d’Italie entrepris en 1475 afin de confirmer à Ferrante d’Aragon, roi de Naples, son élévation 
au titre de chevalier de la Toison d’or et de recevoir son serment juré sur les statuts de l’ordre : 
A. Marchandisse et Chr. Masson, « Les tribulations du Grand Bâtard Antoine de Bourgogne en 
Italie (1475) », dans Bourguignons en Italie, Italiens dans les pays bourguignons (xive-xvie s.). Rencontres 
de Rome (25 au 27 septembre 2008), dir. J.-M. Cauchies, Publication du Centre européen d’Études 
bourguignonnes (xive-xvie s.), t. 49, 2009, p. 32-34.
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et Toison d’or, mandez du roy, furent conduits jusqu’à lui par gens de grant honneur, 
dont les plus importants étaient le vice-roi de Sicile, le maître de Montesa et 
Bérenguier d’Oms46.

L’audience privée eut lieu dans la chambre du roi ; ce dernier y fist tout vidier, 
demeurant seul de toutes ses gens avec les deux Bourguignons, sans qu’il soit précisé 
si les trois conseillers royaux cités plus haut avaient été admis à assister à l’entrevue47. 
Le seigneur de Créquy remit alors à Jean II les lettres de Philippe le Bon, le roi les 
lisant lui-même. Le récit ne fait, on peut le noter, aucune allusion à des difficultés de 
communication ou à la nécessité de recourir à des interprètes48 :

Lors ledit seigneur de Crequy lui presenta les lettres de mondit seigneur le duc, lesquelles 
il leut et les vit tout au long et apres la lecture d’icelles dit : « Voz lettres contiennent 
creance » et ledit seigneur de Crequi dit qu’il estoit vray [et qu’il estoit] prest de l’exposer 
quant il lui plairoit, et le roy respondit qu’il estoit aussi prest de l’oyr49.

C’est à ce moment du récit que se place le texte intégral du discours prononcé 
par le seigneur de Créquy au roi Jean II pour le prier d’accepter d’entrer dans l’ordre 
de la Toison d’or, dont les confrères l’avaient élu à la place de son frère décédé ; ce 
discours est, de toute évidence, dans l’esprit du rédacteur, une pièce centrale du récit50. 
Le roi ayant répondu qu’il souhaitait en effet recevoir le collier, mais qu’il désirait 
d’abord étudier les statuts de l’ordre et prendre conseil avant de s’engager51, les deux 
ambassadeurs, considérant que c’estoit raison, prirent congé de lui et s’en rallerent en 
leur logis tousjours honnourablement accompaingnez de ses gens52.

Après un nouveau délai de quatre jours eut lieu la troisième et dernière séquence, 
au cours de laquelle le roi d’Aragon reçut solennellement le collier. Comme lors de 

	 46	 Bérenguier VI d’Oms († 1468), fils de Bérenguier V d’Oms et de Joana de Santa Pau, avait été 
conseiller et chambellan du roi Alphonse V et gouverneur du royaume de Majorque (jusqu’en 1451) ; 
en 1461 il était gouverneur du château de Collioure. Cf. J. Calmette, Louis XI, Jean II et la révolution 
catalane, p. 85, n. 2. À noter que le nom de ce personnage n’a pas été correctement lu par l’éditrice des 
Protokollbücher.

	 47	 Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 155.
	 48	 Sur les problèmes éventuels de communication, cf. J. Huesmann, « La procédure et le cérémonial 

de l’hospitalité », p. 312-313 ; et plus largement, Les langues de la négociation. Approches historiennes, 
dir. D. Couto et St. Péquignot, Rennes, Presses Universitaires de Rennes, 2017 (Histoire).

	 49	 Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 155. Nous ajoutons et qu’il estoit.
	 50	 D’une manière générale, l’oralité tient une place essentielle dans la pratique diplomatique puisque 

l’écrit, à savoir les lettres de créances, n’est là que pour authentifier la teneur des propos tenus 
oralement. Ainsi on trouve, entre de multiples exemples, dans une lettre de Philippe le Bon à 
Charles VII datée de février 1457 (n. st.) et présentée au roi par quatre ambassadeurs bourguignons, la 
mention suivante : […] Si vous supplie, mon tres redoubté seigneur, tant et si tres humblement comme je 
puis, que les dessus diz mes conseilliers il vous plaise de vostre grace benignement ouyr et a ce que ceste fois ilz 
vous exposeront et supplieront, adjouster foy et credence. La lettre elle-même ne contient aucune allusion 
à la matière traitée. Paris, BnF, ms. fr. 5041, no 5.

	 51	 Jean II disposait sans doute du texte des statuts de l’ordre, déjà communiqué à son frère Alphonse V 
en 1445 ; ce dernier l’avait étudié avec soin avant d’accepter lui-même son élection. C. Marinesco, 
« Documents espagnols inédits », p. 401-417 ; Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 98-104.

	 52	 Ibid., p. 155-156.
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la première audience, le cadre choisi fut un édifice religieux, mais, cette fois, elle se 
déroula en deux temps, le premier privé, le second public :

le roy manda lesdis seigneurs de Crequi et Thoison d’or a aller devers luy et le trouve
rent en une eglise, ou il avoit accoustumé d’oyr messe, et en une chapelle d’icelle eglise, 
laquelle estoit bien fermee ou il tenoit souvent conseil, parla a eulx touchant ledit ordre 
de la Thoison d’or […].

Dans cette chapelle bien fermee, le roi fit part aux deux Bourguignons de sa volonté 
d’entrer dans l’ordre de la Toison d’or, puis alla le roy oyr messe. Vint ensuite, à l’issue 
du service religieux, le moment solennel où, devant toute l’assistance, Jean II reçut 
le collier de l’ordre :

Et apres la grant messe chantee le roy, grandement accompaigné de son filz et nepveuz, 
archievesques, evesques53, contes, barons et grants seigneurs et tant d’autres gens de 
toute[s] manieres qu’il en povoit en ladite eglise, veans tous ceulx qui le pouvoient veoir 
la maniere comment il recheupt le collier et ordre de la Thoison d’or, fist les sermens 
sur les saintes Ewangilles de tenir de point en point le statu dudit ordre, porteroit le 
collier et ordre de la Thoison d’or tous les jours de sa vie durant, non obstant fust [que] 
le roy d’Aragon trespassé ne le portroit que ung jour de la sepmaine, c’est assavoir le 
dimenche54.

Le seigneur de Créquy mit au roi le collier au col en prononçant des paroles 
inspirées des formules sacramentelles :

« Sire, l’ordre vous recheipt en son amiable compaignie et en seignie de ce vous presente 
le collier. Dieu doint que le puissiez longuement porter a sa loenge et service et exultacion 
de sainte Eglise, accroisement et honneur de l’ordre et de voz merites et bonne renommee, 
ou nom du Pere et Filz et du saint Esperit ». A quoy le roy respondit : « Amen, Dieu 
m’en doinbt la grace »55.

La fin du séjour des deux ambassadeurs à Calatayud fut marquée par de grans 
festoinnes (festoiemens) à l’occasion desquels le roi d’Aragon leur fit des dons dont la 
nature n’est pas précisée. Ils prirent ensuite congé pour retourner auprès du duc de 
Bourgogne56. Le voyage du retour est évoqué de manière elliptique puisque le texte 
nous apprend seulement que Jean de Créquy et Toison d’or s’en retournerent devers 
mondit seigneur le souverain. Le texte précise aussi que les deux ambassadeurs firent 
leur rapport des choses dessusdites au duc, ce rapport étant certainement à l’origine du 
document transmis au greffier de la Toison d’or pour qu’il l’intègre au procès-verbal 

	 53	 On sait qu’étaient présents Jean d’Aragon, administrator perpetuus de l’église de Saragosse, fils 
illégitime du roi, Pedro de Urrea, archevêque de Tarragone, et Jaime de Cardona, évêque de Gérone. 
C. Marinesco, « Documents espagnols inédits », p. 415.

	 54	 Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 156. Nous ajoutons la conjonction que.
	 55	 Ibid. Cf. les lettres patentes du roi Jean II, confirmant son acceptation, données à Calatayud le 23 août 

1461. C. Marinesco, « Documents espagnols inédits », p. 414-415.
	 56	 Pour les dons faits aux ambassadeurs reçus à la cour de Savoie et le cérémonial de départ, cf. E. Pibiri, 

« Être reçu à cour », p. 85-91.
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du chapitre de Saint-Omer57. Il n’est pas sans intérêt de souligner que, de retour à la 
cour le 19 septembre 1461, le seigneur de Créquy et Toison d’or retrouvèrent le duc 
à Paris où il séjournait après avoir accompagné le roi Louis XI qui venait de monter 
sur le trône58.

Bien que le but principal de la mission eût été atteint, le temps du voyage n’était 
toutefois pas terminé pour Toison d’or qui, au mois d’octobre suivant, se rendit auprès 
d’Adolphe, duc de Gueldre et comte de Zutphen, le josne duc de Gelres, fils du duc Arnold, 
qui avait été, lui aussi, élu par les confrères de l’ordre lors du dix-huitième chapitre59 :

Au mois d’octobre l’an dessusdit Thoison d’or ala a la duchié de Gelres devers le josne 
duc de Gelres, lequel il trouva a la ville de Sutfen, auquel il signiffia son election, et 
en la presence du duc de Gelres, son pere, et de pluseurs chevaliers et escuiers receut le 
collier ou pent la Thoison d’or a tresgrant reverence, en promettant de faire les sermens 
appartenans a faire audit ordre toutes et quantesfois qu’il plaira a mondit seigneur le 
souverain dudit ordre de la Thoison d’or60.

Le duc de Bourgogne et sa cour séjournèrent à différentes reprises à Valenciennes 
au mois d’octobre 146161 et c’est de cette ville que le roi d’armes partit pour la Gueldre, 
comme l’indique la comptabilité du receveur général : il fut en effet payé en janvier 
suivant pour un voyage fait par ordre du duc

par devers messire Adolf de Ghelres lui porter et presenter de par icellui seigneur le 
colier ou pend la Thoison d’or de son ordre, pour lequel voyage faire il se parti de la 
ville de Vallenciennes le xxiiiie jour d’octobre mil iiiic lxi et tout en alant, sejournant 
comme en retournant a vacqué jusques au xxvie jour de novembre ensuivant qu’il 
arriva par devers mondit seigneur audit lieu de Vallenciennes ouquel temps sont trente 
quatre jours62.

*  *  *

La petite relation du grand voyage entrepris par Jean V de Créquy et Toison 
d’or, telle qu’elle apparaît dans les procès-verbaux des chapitres de la Toison d’or, 

	 57	 Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 156.
	 58	 H. Vander Linden, Itinéraires de Philippe le Bon, duc de Bourgogne (1419-1467) et de Charles, comte de 

Charolais (1433-1467), Bruxelles, Palais des Académies, 1940 (Académie royale de Belgique. Commission 
royale d’Histoire), p. 432. Sur le séjour du duc de Bourgogne à Paris, cf. W. Paravicini, « Le temps 
retrouvé ? Philippe le Bon à Paris en 1461 », dans Paris, capitale des ducs de Bourgogne, dir. Id. et 
B. Schnerb, Ostfildern, Thorbecke, 2007 (Beihefte der Francia, 64), p. 399-469.

	 59	 Cf. M. J. van Gent, « Adolphe d’Egmont, duc de Gueldre et comte de Zutphen », dans Les chevaliers 
de l’ordre de la Toison d’or, p. 139-141 (no 58).

	 60	 Die Protokollbücher, éd. cit., t. 1, p. 156.
	 61	 H. Vander Linden, Itinéraires de Philippe le Bon, p. 434.
	 62	 Lille, Archives départementales du Nord, B 2045, fol. 149r ; Fr. de Gruben, Les chapitres de la 

Toison d’or, p. 525 (PJ 248). Il est probable que, de Valenciennes, Toison d’or, pour gagner Zutphen, 
emprunta la route passant par Mons, Nivelles, Hal, Bruxelles, Malines, Anvers, Breda, Bois-le-Duc, 
Nimègue et Arnhem.
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découle très probablement d’un texte dû au roi d’armes de l’ordre. Ce dernier était 
un expert de l’action diplomatique, un grand voyageur et un homme de plume ; son 
rôle d’auteur-rédacteur est donc parfaitement vraisemblable. Le rapport qu’il rédigea, 
et qui servit sans doute primitivement à informer le duc de Bourgogne, était aussi 
destiné à être remis au greffier Martin Steenberch, non seulement pour être archivé, 
mais aussi pour être exploité par lui comme une source pour la rédaction de sa propre 
relation du chapitre de Saint-Omer de 1461.

Sur le plan du contenu, ce texte s’apparente à un rapport d’ambassadeur dans 
lequel l’aspect diplomatique des choses est privilégié par rapport à d’autres aspects. De 
manière significative, la chronologie du voyage n’est pas précisée et les seuls éléments 
de datation mentionnés concernent le chapitre de l’ordre, la réception à Calatayud 
et, secondairement, le déplacement de Toison d’or à Zutphen. Sans les données 
fournies par la comptabilité, on ne saurait pas précisément combien de temps ont 
duré les deux missions. On ne sait rien par ailleurs des aspects matériels des voyages : 
le nombre et l’identité des serviteurs ayant accompagné les deux ambassadeurs sont, 
par exemple, inconnus. De la même façon, les itinéraires sont soit passés sous silence 
soit mentionnés de façon très vague et ne peuvent être reconstitués que de façon 
hypothétique. En revanche, le récit fait une part essentielle aux rites d’hospitalité 
et au cérémonial, ménageant une place non négligeable à la parole protocolaire. 
Toison d’or, en rédigeant son rapport, a négligé les considérations topographiques, 
géographiques ou ethnographiques, guidé qu’il était par des préoccupations fonction-
nelles, politiques et diplomatiques.
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Fig. 1.  Pèlerins en voyage, dans Hayton, Fleur des histoires d’Orient, exemplaire de Jean sans 
Peur, ca 1410-1412 : BnF, ms. fr. 2810, fol. 265r (© Paris, BnF).
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Fig. 2.  Burchard fait présent de sa Description de la Terre saincte au roi de France Philippe VI 
de Valois : Paris, BnF, ms. fr. 9087, fol. 2r (© Paris, BnF).
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Fig. 3.  Présentation du manuscrit au duc Philippe le Bon : Paris, BnF, ms. fr. 9087, fol. 1r 
(© Paris, BnF).
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Fig. 4.  Début du récit de Georges Lengherand, lettrine ornée des armoiries de Louis de 
La Fontaine : Valenciennes, Médiathèque Simone Veil, ms. 493, fol. 318r (© Médiathèque 
Simone Veil de Valenciennes).
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Fig. 5.  Page de titre du récit de Jacques Lesaige (Cambrai, Bonaventure Brassart,  
ca 1520-1523) : Lille, BM, GOD 10455-Réserve (© Lille, BM)
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Fig. 6.  Second voyage d’Espagne de Philippe le Beau, dans Excellente Cronike van Vlaenderen, 
Anvers, Willem Vorsterman, 1531 : Gand, Universiteitsbibliotheek, BIB.ACC.000036/-1, fol. xiiii v 
(© Universiteitsbibliotheek Gent).
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Fig. 7.  Pieter Coecke, Description de la court du Grand Turc, détail (© Anvers, Museum 
Plantin-Moretus).

Fig. 8.  Pieter Coecke, Mœurs et fachons des Turcs, détail (© Anvers, Museum  
Plantin-Moretus).
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Fig. 9.  Pieter Coecke, Mœurs et fachons des Turcs, procession pour une circoncision 
(© Anvers, Museum Plantin-Moretus).

Fig. 10.  Pieter Coecke, Description de la court du Grand Turc, détail (© Anvers, Museum 
Plantin-Moretus).
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Fig. 11.  L’émir de Carthage débarque devant la cité de Clavegris, dans Florimont en prose, 
lavis d’aquarelle du Maître de Wavrin : Paris, BnF, ms. fr. 12566, fol. 217v (© Paris, BnF).

Fig. 12.  Traversée de Saladin pour se rendre en France, dans Saladin, lavis d’aquarelle 
du Maître de Wavrin : Paris, BnF, ms. fr. 12572, fol. 203v (© Paris, BnF).



planches en couleurs292

Fig. 13.  Retour de Bertrandon de la Broquière : Paris, BnF, ms. fr. 9087, fol. 152v (© Paris, BnF).
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Fig. 14.  Jérusalem et la Terre sainte : Paris, BnF, ms. fr. 9087, fol. 85v (© Paris, BnF).
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Fig. 15.  Récit de Jean de Tournai, lettrine ornée des armoiries de Louis de La 
Fontaine : Valenciennes, Médiathèque Simone Veil, ms. 493, fol. 101v  
(© Médiathèque Simone Veil de Valenciennes).
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Fig. 16.  Arrivée en Grèce de pèlerins bourguignons, dans Florimont en prose, lavis 
d’aquarelle du Maître de Wavrin, lettrine ornée des armoiries de Philippe le Bon : 
Paris, Bnf, ms. fr. 12566, fol. 1r (© Paris, BnF).

Fig. 17.  Le roi Florimont conduit Lampatrix vers ses nefs, dans Florimont en prose,  
lavis d’aquarelle du Maître de Wavrin : Paris, Bnf, ms. fr. 12566, fol. 187r (© Paris, BnF).
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Fig. 18.  Histoire de Jason et de la Toison d’or, dans Jean Mansel, La fleur des hystores, miniature 
de l’atelier du Maître de Mansel : Bruxelles, KBR, ms. 9231, f. 109v (© Bruxelles, KBR).
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Fig. 19.  Gillion de Trazegnies et sa femme prennent congé du sultan, dans Le Roman 
de Gillion de Trazegnies, miniature de Liévin van Lathem (Anvers, 1464) : Los Angeles, 
J. Paul Getty Museum, ms. 111, fol. 188v (© Los Angeles, J. Paul Getty Museum).
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Fig. 20.  La nef de Gillion de Trazegnies est attaquée par la flotte sarrasine, dans Le 
Roman de Gillion de Trazegnies, miniature de Liévin van Lathem (Anvers, 1464) : Los 
Angeles, J. Paul Getty Museum, ms. 111, fol. 21r (© Los Angeles, J. Paul Getty Museum).
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